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de radiation sont plus petites l'apres-midi que le matin. II n'y a
eclaircissement que tard dans la journee. Les valeurs les plus-

fortes de la radiation ont ete notees par le fcehn ; 1,450 cal/min.
Une legere brume au sol ou des cirrus y changent peu de chose,

la diminuant ä peine.

A. Gockel (Fribourg). — Sur la theorie de Velectricite des

orages de Sohncke.

Par le frottement de la glace contre l'eau, la glace se charge
positivement, l'eau negativement. Sohncke a base sur ce fait
une theorie de l'electricite des orages, laquelle exige qu'il
coexiste toujours de la glace et de l'eau liquide. S. note la

presence constante des cirrus dans les orages. J'ai cherche tant
au Säntis qu'ä la Zugspitze, de mai ä septembre, si grele et
gresil tombent plus frequemment les jours d'orage que les

jours de precipitation sans discharges electriques. Le resultat
a ete juste l'oppose de celui que la theorie exige. Au Säntis il est-

tombe, en moyenne annuelle, de 1904 ä 1920, les jours sans

orage, 34 % de precipitations ä l'etat de pluie seulement et les

jours d'orage 41 %. En revanche ä la Zugspitze, de 1917 ä

1920, 20 % des jours de precipitation sans orage n'eurent que de
la pluie; des jours avec orage, il n'y en eut que 10 %.

D'autre part des jours sans orage et ä precipitations, 63 %
seulement eurent neige, gresil ou grele, tandis que des jours
orageux 32 % seulement en reQurent. De meme au Säntis les

jours d'orage les precipitations sont mixtes, en majorite. En
resume, les jours d'orage, aux deux stations, il y a un affaiblis-
sement relatif de la chute de precipitations purement solides,
une augmentation des precipitations mixtes et au Säntis de la
pluie. Ce resultat confirme la theorie de Sohncke .11 tomba au
Säntis (1904-1920) des precipitations mixtes au cours de 21 %
des jours sans orage et 30 % des jours ä orage; pour la
Zugspitze (1917-1920) ces chiffres sont respectivement 17 % et
58 %.

C. Dorno (Davos). — Progres en actinometrie.

Depuis sa fondation en 1907 FObservatoire physique-meteoro-
logique de Davos se voue ä la mesure et ä l'etude des radiations



SEANCES DE LA SOCIETE SUISSE DE G.M.A. 425

du soleil et du ciel par l'emploi de dispositifs enregistreurs.
Un spectrographe pour l'ultraviolet marque les fluctuations du

spectre solaire dans le domaine justement le plus important
physiologiquement. Un autre dispositif enregistre la lumino-
site totale d'un lieu (pile photoelectrique au potassium avec

ecrans, enregistrement photographique). Un pyrheliographe
fixe la valeur de la radiation en gr. cal. /cm2. Un pyranometre
d'Angström, ameliore, enregistre le rayonnement tombant du
ciel sur une surface horizontale en dehors de celui venant
directement du soleil, ceci pour les courtes ondes. Le « Tulipan »

du meme Angström, donne la mesure des ondes longues dans

leurs rapports avec les facteurs meteorologiques.
L'auteur enonce ce resultat important: A Davos (1600 m). k

peine un tiers de la radiation totale arrivant au sol est trans
formee en chaleur au profit de la terre, les deux autres tiers
sont. reperdus par rayonnement.

On a reussi l'enregistrement de la radiation ultraviolette au

moyen de la pile au Cd; en outre une methode a ete elaboree

pour l'emploi de la meme pile en voyage.
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P. Ditisheim (La Chaux-de-Fonds). — Chronometre ä ancre
battant la seconde.

Le type de chronometre presente k notre reunion de l'annee

derniere, avec amplification de l'aiguille centrale assurant une

grande facilite de lecture, a ete realise industriellement sur
bäti unique en deux modeles differents: l'un avec battement
classique de la demi-seconde emis par l'echappement ä detente,
le deuxieme modele avec cadence du cinquieme determinee

par l'echappement ä ancre.
La faveur persistante dont jouit le dispositif de l'echappement

k detente, tient en realite ä la grande facilite que, pour le
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